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Le collectif a profité d’une réunion organisée par une autre association pour venir
rencontrer  les  membre  de  l’équipe  de  Claude  FROEHLY.  Cependant,  n’ayant
semble-t-il  pas  avoir  reçu  notre  demande  d’entretien  conjointe,  Emmanuel
BACHMANN  souhaite  préciser  qu’il·elle·s  n’ont  pu  prendre  le  temps  de  s’y
préparer. Bénédicte LELEU et Emmanuel BACHMANN ont tout de même pris le
temps d’échanger brièvement sur la place du vélo dans la ville d’Illkirch, malgré
des contraintes personnelles mettant un terme à cet entretien. Nous remercions
l’équipe pour ce temps accordé et déplorons les soucis de communications que
nous tâcherons de rendre plus clair pour les prochains entretiens.

Le collectif a présenté sa démarche à Bénédicte LELEU et Emmanuel BACHMANN
tout  en  explicitant  qu’il  présenterait  un  compte-rendu  qui  sera  soumis  à
l’ensemble des participant·e·s à la réunion avec la volonté de pouvoir diffuser le
compte-rendu ainsi que les réponses au questionnaire qui leur a été remis sur le
site internet du collectif Vélorution Strasbourg et les réseaux sociaux. La même
démarche  est  proposée  à  l'ensemble  des  candidats  aux  mairies  de
l’Eurométropole rencontrés.

Bénédicte  LELEU  a  tout  d’abord  éclairci  une  question  sur  le  programme
annonçant 63 km de pistes cyclables dans la ville d’Illkirch et qui correspondent
bien au réseau déjà existant qu’ils souhaitent continuer de développer.

Elle a présenté un point du programme de Claude FROEHLY qui souhaite mettre
en place une prime pour l’achat d’un vélo à assistance électrique. Le montant
n’est cependant pas connu.

Bénédicte LELEU a ensuite rapporté le souhait de développer les arceaux à vélo
puisque la ville est en manque de ce genre d’aménagement.

Elle a également annoncé vouloir améliorer la sécurité des cyclistes dans leurs
déplacements.

Bénédicte LELEU a annoncé l’officialisation, voté en 2020, de la création d’une
passerelle spécifique pour accéder au parc d’innovation qui verra le jour dans les
années à venir.

Elle a par la suite annoncé le souhait de voir émerger un atelier de réparation
vélo  localement  et  un  local  est  déjà  envisagé  pour  les  Illkirchoi·se·s  qui
souhaiterons s’y investir.



Emmanuel BACHMANN a souligné qu’aucun travaux n’est prévu sur l’axe majeur
de  la  ville  à  savoir  la  route  de  Lyon  et  que  la  continuité  cyclable  n’est  pas
envisagée car il·elle·s « sont arrivés dans le dur [sic[ » et que l’étroitesse de la
voirie  empêche  la  matérialisation  de  pistes  cyclables.  Un  abaissement  de  la
vitesse limite à 30 km/h à l’ensemble de la commune semble avoir été proposé
mais  n’a  pas  été  retenu.  Enfin,  même  si  pour  le  collectif  cela  reste  un
aménagement peu sécurisant pour les débutants, au même titre qu’une bande
cyclable, une vélo-rue a été proposée afin de légitimer la présence des cyclistes
sur cette route tout en rappelant leur fragilité et donc leur priorité. Cependant,
cet aménagement ne semble pas envisageable du fait des limitation à 30km/h et
la présence de plateaux ralentisseurs sur ces parties qui semblent suffisants. Sur
cette route en particulier,  le collectif  a remonté le danger que représente les
véhicules motorisés se garant dangereusement devant une grande partie des
commerces  et  notamment  les  boulangeries.  Emmanuel  BACHMANN  a  alors
souligné que lors des travaux de voirie de l’époque, avoir un trottoir de faible
hauteur  était  une  volonté  assumée  afin  de  justement  donner  l’occasion  aux
automobilistes de passage de faire un arrêt minute sur ledit trottoir. Le collectif a
alors souligné que, sans vouloir une réfection totale de cette route, des éléments
existent (arceaux à vélo, potelets,  surélévation du trottoir par exemples) pour
mettre en sécurité piétons et cyclistes partageant le trottoir au niveau de ces
commerces.  De  plus,  ils  ont  souligné  que  les  commerçants  sont  contre  ces
mesures et souhaitent garder ce mode de partage de la voirie.

Le collectif a alors questionné Bénédicte LELEU et Emmanuel BACHMANN sur les
actions à mener pour sécuriser les déplacement des cyclistes sur des axes aussi
majeurs que celui de la route de Lyon. Ils ont alors remonté le souhait que des
actions  citoyennes  soient  menées,  tout  comme  ils  le  font  déjà  lorsqu’ils
rencontrent des comportements ne respectant pas le code de la route. Ils ont
également  souligné  le  besoin  fort  d’un  collectif  et/ou  d’une  association  vélo
locale pour mener à bien ce type de revendications. 

Ils  souhaitent  également  que  chaque  citoyen  remonte  directement  leur
revendications  à  la  municipalité  pour  en  avoir  connaissance  rapidement.  Le
collectif  leur  a  alors  proposé  de  consulter  les  résultats  et  compte-rendu  des
remontés d’usagers de la bicyclette effectués lors de l’évaluation du baromètre
vélo 2019, porté par la FUB, et qui a placé Illkirch-Graffenstaden en première
place de sa catégorie. Les différents documents utiles pour connaître les points
noirs, axes dangereux et revendications pour cette ville, sont consultables ici :
https://opendata.parlons-velo.fr/ .

Quant  à  lui,  le  collectif  Vélorution  Strasbourg  se  positionne  fermement  sur
plusieurs points comme le Plan Climat 2030 ou le PAMA (Plan des Actions pour les
Mobilités Actives) de l’EMS votés respectivement en décembre 2019 et en mars
2019 :

- La concertation systématique en comité élargi incluant des experts d’usages
(associations et collectifs du vélos, habitants des quartiers)

- Une journée sans voiture annuelle voire mensuelle (il n’est pas utile pour la
mise  en  place  de  cette  journée  d’attendre  l’aval  de  toute  l’EMS,
contrairement à d’autres compétences)

https://opendata.parlons-velo.fr/


- Strasbourg-EMS capitale du vélo ?, il faut dès lors un budget à la hauteur des
enjeux  (le  collectif  rappelle  que  le  modèle  de  la  voiture  individuelle  sera
obsolète à court, moyen et long terme)

- Le collectif transmettra les travaux de l’association Paris en Selle

- Il  faudra  veiller  en  plus  des  questions  propres  liées  à  la  voirie  et  à  la
signalisation  à  inclure  les  bailleurs  sociaux  mais  également  instruire  les
permis de construire afin de penser des locaux à vélos sécurisés (le vol de
vélo étant la raison principale du retour à un autre mode de transport voiture,
transport  en  commun  ou  scooter)  et  adaptés,  suffisamment  larges  et
accessibles  aux  nouveaux  vélos  (comme les  vélos  utilitaires  ou  les  vélos
cargos).

- Il faut renouveler la manière de penser les budgets de façon plus transversale
et horizontale, aussi bien au niveau des collectivités que de l’État (en France,
la réciprocité et les effets secondaires, les coûts reportés considérés à tort
comme externalisés ne sont pas pensés dans la continuité alors qu’il s’agit du
même argent public, donc celui de l’ensemble des citoyen.ne.s)

- Dans la  volonté de développer la  part  modale  vélo en dehors  de la  1ère
couronne  de  l'Eurométropole,  il  est  essentiel  de  travailler  les  enjeux  des
mobilités  avec  les  autres  collectivités  partenaires.  Ceci  permettra  de
développer les parts multi modales (car-vélo, vélo-train...) afin de sortir du
modèle  de la voiture  individuelle qui  est  obsolète  à court,  moyen et  long
termes; et ce, quel que soit le carburant de la voiture individuelle.


